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que et il en co1 l’importance. M. 
Court a parlé rforts faits par no­
tre municipaliffaveur de nos in­
dustries natio:! il a rappelé la 
création de l’acûe professionnelle, 
ïe musée des aidustriels, et à ce 
propos, il a sê la générosité de 
M. Galland qu>nné un grand sti­
mulant en insft ses concours.
M. Wintsch inoncé ensuite un 
discours très s U a dit que, si les 
ouvriers ont otfé cette fête malgré 
la crise, ce n’e^8 dans un simple 
but d’amusem c’était pour se réu­
nir et parler drs affairai
M. Wintsch; que les ouvriers 
bijoutiers ont (urageux : ils n’ont 
pas voulu laisasser ce cinquante­
naire représeï un demi-siècle d* 
luttes pour la irrité, pour la mu­
tualité. Que d i^ces la société des 
bijoutiers n’a® Pas rendus 1 Les 
bijoutiers ont mérité de la cause 
ouvrière ; c’^ 3118 des réunions 
dans le genre0ll0‘Ci qu’on se re­
trempe, qu’oE>mmence les eflorts 
pour faire tricer la cause du petit, 
du faible, derrier. Avec de l’en­
tente, on peutver à quelque cho­
se, tout au ec adoucir une posi­
tion malheuri arriver à ce _ que la 
solidarité, laternité, l’union, ne 
soient pas deis mots. Cette jour­
née marquera brillante page dans 
les archives (Société, et une non 
moins brillanns celle de la cause 
ouvrière.
L’orateur aé son toast à 1 ave­
nir de la Socies bijoutiers, à ceux 
qui en célébri le centenaire.
Enfin M. Wh a exprimé l'espoir 
que, dans qt ans, les «boîtiers» 
fêteront aussi cinquantenaire.
Après ce dira, on a encore ap­
plaudi ceux MM. Barillon, prési­
dent de la Sé des monteurs de 
boîtes, Barralnom des graveurs, 
Vuarchet, poîs guillocheurs, etc.
Une partie fltique» a retenu jus­
qu’après quaieures les convives 
qui se sont ié rendez-vous pour 
dimanche prcn, sous les arbres de 
la campagne Charmilles.
C h e m ia  ier. — Une lettre de 
M. Colomb, deur de la S. O. S., au 
Journal de Gt, déclare que ce n’est 
pas à cette coiçnie, mais au Conseil 
fédéral qu’il faire remonter la res­
triction concflt les billets directs 
des Vollandesr les gares du Valais. 
Cuique &uum}8 devons aussi à la 
compagnie L S. cette petite rec­
tification quJt qu’un acte de jus­
tice.
Etranger11 passage. — M. 
W -W -H. La1 et sa femme Mme 
Henrietta-Beeiwton, cantatrice amé­
ricaine bien de> sont descendus à la 
pension Fleis<un de notre ville.
A th én ée ^ ’exposition permanen­
te a reçu les îures de : MM. J. baud, 
Potter, LeGraY, Le Carpentier, Proes- 
sel, DuMonfosnier, Hodler, Ihly, 
Knhn, leu Miunant et de Mlles Nie- 
derhausern, 1 Aublet, Eynard.
Chem in fer. — La compagnie 
P -L -M. infoie public qu’à l’occasion 
de làiètenatle française du l i  juil­
let, les billetaller et retour délivrés 
du 7 au 14 juseront tous indistincte­
ment valablequ’aux derniers trains
do la iournécaardi 18 juillet.
C h a m p o n iè r e .—Un tunnel 
de chemin er, près d’Edimbourg, 
vient de ch<r de destination. Aban­
donné depuuelque temps par suite 
d’un chanpnt de uracé, on a ima­
giné del’uBr pour y cultiver des 
champignoiLes premiers essais 
ayant donns résultats satisfaisants, 
il s’est fo une compagnie pour 
cette exploim en grand. Le tunnel 
recouvrant superficie de 8,000 mè­
tres ce s^robablement une des 
plus’ grandaltures de champignons 
qui existenns l’univers.
Editio de la veille
I tJV E IX .E S  
pulïliéeler en 5®« édition
était
ma­
rnes taxes ét conditions que ceux à desti­
nation des àutres pays de l’Union.
Les estampilles de valeur des postes 
impériales allemandes sont employées 
dans les pays susindiqués et conséquent 
ment les équivalents de taxes sont les 
suivants ; pour 25 centimes =  20 pfen­
nigs. — Pour 10 centimes =  10 pfennigs. 
— Pour 5 centimes =  5 pfennigs.
Editions do jour
D B lD X IÈ M îg  B D IT S O N
iO heures (lu matin
Dernier Courrier
T R O IS IE M E  E D IT IO N
i  heure
Chiique locale
P r e s s a s s e . — On mande de 
Bâle, 1er jit :
L’Associn de la presse suisse, 
dans sen aablée générale tenue à 
Bâle aHjotoui, a pris des résolu­
tions en tfi concerne la question 
des annon de remèdes et relative­
ment à la uction des taxes posta­
les et,,téliphiques en faveur, des
N^lilorrëdacteur du Journal de 
Genève, a nommé président pour 
deux ans.mte membres étaient pré 
sents. Leivernement de Baie était 
représenta deux délégués.
Constatoire de musique 
— On nomforme que les diplômes 
de chantt été distribués samedi 
dans l’or suivant : 1° Mlle Grau 
2° Mlle Cer ; 3° Mlle Cherbuliez. 
L’ordre cnous avions donné 
l’ordre aljbétique.
Réel<entation. — ce 
tin à la e de la visite qui est faite 
régulièreit au dispensaire spécial 
de la polbar M. le docteur Vincent, 
trois ieuifilles ont demandé à chan 
ger de viià quitter les maisons dans 
lesquelleées se trouvaient.
Ces peûnes, qui sont originaires 
l’une de lhouse, l’autre de Berne et 
la troisiè: de Schaflhouse, ont été 
immédiatent renvoyées dans leurs 
familles]les soins et aux frais du 
départem de justice et poliee.
L e  t«ps q u ’i l  fa it . — Hier 
journée cerses, mais peu à peu les 
nuages oiisparu et ce matin à 1 au 
rore, un iu soleil venait saluer es 
promenei matineux. Le baromètre 
a grimpé )eau fixe. Temps probable
ciel variai.
D is t ir io n . -  Nous apprenons que 
par décret président de la République 
Su Veneza, M. le professeur Alphonse 
Scheler a nommé chevalier de 1ordre 
du Liberlor, pour services rendus à 
l ’instructi publique et aux lettres.
P o s te — Le territoire sous le pro- 
tectorat ahaand de l’Afrique du Sud- 
Ouest et Mes Marschall dans 1 océan 
pacifiqu# téanie) adhèrent, le premier 
depuis li r juillet et les secondes depuis 
le 1er o<t<re prochains, à la c0™ ntl®  
postale inerselle du 1er ju in  1878 et à 
{'Acte a dionnel de Lisbonne y relatiL 
En consqence, les objets de la P 
aux lettesoriginaires de la Suisse a des 
Hnationdtces pays seront soumis, pour 
le terrilir* sous le protectorat allemand 
de l’Aiflu> du Sud-Ouest à partir du 
1er jui?Mt pour les îles MarschaU à 
partir a *«r octobre prochains, aux mè
F ê te
fédérale de gymnastique
(De notre correspondant particulier)
\
Lucerne, 2 juillet, 
pas discontinué de
Berlin, 1er juillet.
Le lieu d’entrevue du czar et de 
l’empereur Guillaume est toujours te­
nu secret ; le czar doit partir dans les 
premiers jours de la semaine pour la 
Finlande.
La visite de l’empereur Guillaume à 
l’empereur d’Autriche n’aura pas lieu 
avant le mois d’octobre ou de novem­
bre, les couches de l’impératrice Au- 
gusta-Victoria étant attendues pour le 
mois de septembre.
Vienne, 1er juillet. '  
Tandis que l’entrevue projetée du 
czar et de l’empereur Guillaume donne 
lieu aux commentaires les plus opti­
mistes en Allemagne où l’on s’attend, 
comme résultat de cette rencontre, à 
rien moins qu’à un désarmement gé­
néral, on remarque à ce sujet, dans 
certains cercles d’ici, une grande ré­
serve, si ce n’est une forte dose de 
scepticisme.
On ne sait encore ni quand ni où 
les deux souverains se verront ; mais 
ce qui est certain, c’est que l’on re­
marque que partout on déploie une 
activité fiévreuse pour mettre les ar­
mées en état d’enteerjen campagne au 
premier signal.
On veut donc attendre ici que la 
situation se { dessine plus nettement 
avant de s’abandonner à désillusions 
qui pourraient bien ne pas se réali­
ser.
Le bruit qui a circulé hier et au­
jourd’hui, sur l’intention du cabinet 
de Saint-Pétersbourg, de reconnaître 
le prince Ferdinand, à condition que 
la Bulgarie accepte un général russe 
pour ministre de la guerre, a ren­
contré ici peu de créance, d’autant 
plus qu’on annonce la prochaine ex­
plosion de troubles sérieux dans cette 
contrée.
Le fait est que si, d’une part, on dé­
sire arriver à une entente avec la Hus- 
sie sur la question d’Orient, on est 
convaincu, d’autre part, que cette en­
tente est impossible pour longtemps 
encore, car la Russie n’abandonnera 
pas plus son programme politique 
dans les Balkans que l’Autriche-Hon- 
grie ne renoncera à s’y opposer si elle 
n’est pas contrainte de l’accepter.
A ce point de vue, la situation n’a 
pas changé et continue, par consé­
quent, à présenter, après comme avant, 
les mêmes dargers pour la paix de 
'Europe.
Vienne, 2 juillet.
Le bruit court qu’à son retour de 
St-Pétersbourg, l’empereur Guillaume 
aura à Gastein une entrevue avec l’em­
pereur François-Joseph.
En passant à Dresde, il visiterait le 
roi de Saxe et retournerait à Berlin 
par Munich pour voir le régent Luit- 
pold.
Rome, 2 juillet.
Le comte Herbert de Bismarck, ré­
pondant au télégramme de M. Crispi 
au baron de Launay, dit que t l’Alle­
magne est fière de se proclamer l’amie 
de l’Italie ; c’est cette pensée que l’em­
pereur a voulu exprimer dans son dis­
cours au Reichstag. »
Le Capitan Fracassa dit que les pro­
positions françaises en vue d’un nou­
veau traité de commerce ont été exa­
minées avec la meilleure bonne vo- 
onté, mais* qu’elles ne semblent pas 
de nature à modifier l’état actuel des 
choses.
Varna, 1er juillet.
On mande de Constantinople, à la 
date du 30 juin, qu’à la suite des der­
nières tentatives des bandes de Mon­
ténégrins sur la frontière serbe et de 
i’incident de Pristina en mai dernier, 
la Porte a nommé Selah-Hédin-Bey 
commissaire impérial et l’a chargé de 
faire une enquête sur ces incidents et 
sur l’état des esprits en Albanie.
Selah Ilédin-Bey est parti mercredi. 
La Porte a chargé les représentants 
auprès des grandes puissances de pré­
senter la convention de Suez à leur 
acceptation; mais, comme on le sait, 
les ambassadeurs otéomans agiront de 
concert avec leurs collègues français
6t aDg Saint-Pétersbourg, 2 juillet.
On attend ici, à la cour, la visite de 
l’empereur Guillaume II pour le mi­
lieu de ce mois. «  
Berljn, 2 juillet.
La Norddeutsche Zeitumj répond aux 
critiques soulevées par les mesures 
rigoureuses prises en Alsace, touchant 
les passeports. Ellejconstate, que l’Al­
sace a été'annexée .dansfcun but stra 
tégique, qu’il s’agissait de protéger 
l’empire contre la possibilité d’une in 
va8ion française, et que pour pour­
suivre ce but, il faut accentuer, mar­
quer plus fortement encore la fron 
tière.
Le contrôle des passeports sert i 
cette fin, quoique d’une façon insuffi­
sante. D’aatres mesures seront prises 
et des mesures durables, s’il est néces 
saire de poursuivre systématiquement 
la rupture des liens qui attachent l’Al­
sace à la Francô. Il s’agit pour l’empi­
re non tant de gagner à soi l’Alsace et 
la Lorraine, que d’assurer ses frontiè­
res par sa politique quelles qu’en 
soient les conséquences.
Chronique loonle
Nécrologie. — On annonce lo 
décès survenu samedi à Charnex, de 
notre concitoyen M. William Bey, an 
cien directeur des compagnies d’assu 
rance la Genevoise et la Suisse, auteur 
d’intéressants ouvrages sur Y Amérique 
protestante, YAutriche et la Hongrie 
etc.
Q U A T R IÈ M E
4 heures
É D IT IO N
soir
La pluie n’a 
tomber hier jusqu’au^ , soir, parfois 
même avec une telle rage que de l’in­
térieur de lacantine on se voyait en­
touré de cascades d’eau compacte pro­
venant du toit ; aussi le champ de 
fête a été complètement abandonné et 
les exercices d’ensembles organisés 
pour 1$. public ont été rayés du pro- 
gr^jftlIü•,.
Néanmoins les concours de sections 
et les concours individuels se sont 
poursuivis simultanément sous la 
cantine et l’organisation technique 
établie par M. Gelzer est assez com­
plète et assez bien combinée pour que 
malgré tous les déboires, les concours 
puissent se faire tel3 qu’ils sont pré­
vus sans subir le moindre retard ; 
c’est énorme si l’on considère que 87 
sections doivent passer chacune trois 
fois devant le jury, dont une partie de 
ce dernier est également occupée par 
les 450 concurrents du concours ar­
tistique individuel et par 360 concur­
rents aux jeux nationaux.
Par contre les banquets laissent un 
peu à désirer il est vrai que tables et 
bancs sont à replacer chaque fois pour 
environ 4000 convives, mais il semble 
toutefois que l’organisation du ser­
vice, les tables installées, pourrait 
être plus rapide, chaque repas dure 
une heure et demie ; en dehors de 
cette critique on doit reconnaître que 
les mets sont bien apprêtés.et les vins 
excellents.
Les concours de sections sont ceux 
qui intéressent le plus le public, aussi 
sont-ils très entourés ; on remarque 
dans la première catégorie qui com­
prend les sections de 36 à 48 exécu­
tants, un g.and nombre présentant un 
travail extra supérieur, il est probable 
que les premières couronnes se sui­
vront à quelques centièmes de points 
près. La section de Lausanne bour­
geois a exécuté un travail d’ensemble 
aux anneaux T>our la composition li­
bre dei_ son moniteur ; c’est la pre­
mière fois que cet engin fait son ap­
parition pour le concours de section 
dans nos fêtes fédérales ; le travail en 
est très gracieux : Lausanne s’en est 
servi avec une méthode excellente, et 
l’exécution lui a valu les applaudisse­
ments des spectateurs ; très remarqué 
aussi le travail libre des Genevois au 
reck, chacun est d’accord pour recon­
naître que la section, sous la direction 
de son chef Luquin, a énormément 
gagné depuis Bâle. Quelle place aura- 
t-elle? je vous le télégraphierai de­
main.
La soirée à la cantine s’est passée 
assez gaiement avec un programme 
très intéressant. La « Fischertanz », 
exécutée par la section de St-Gall, a 
beaucoup plu, et la « Danse des Vi­
gnerons », exécutée par la section de 
Vevay et accompagnée par la Lyre de 
Vevey, a été accueillie par les ovations 
de la foule.
Aujourd’hui, le soleil se montre en­
fin, quelques nuages encore se traî­
nent lourdement sur les sommités qui 
nous environnent, mais se décident 
enfin à s’éloigner, nous pourrons pro­
bablement passer la journée sans 
pluie. A la première heure, la place de 
fête est inabordable ; on y enfonce jus­
qu’aux genoux, mais, vers midi, le 
sol prend plus de consistance et 
quelques concours peuvent s’y instal­
ler.
Malgré les réclamations, le service 
du banquet de midi prend encore plus 
uno heure et demie. Au dessert, M. 
Sansbœuf, président de la Fédération 
française, salue en son nom les gym­
nastes suisseB, remercie le comité de 
invitation et de la réception qui lui 
_,été faite ; il dit que c’est à la Suisse 
que la France doit la fondation de ses 
premières sociétés de gymnastique ; il 
cite les noms deB Suisses qui leur ont 
aidé à fonder leur société depuis la 
catastrophe de 1870 et celui de Spuh- 
er qui a fondé la toute première en 
1860. Il est venu dans le but de s’ins­
truire et s’inspirer de nos sentiments 
pour l’organisation de ces solennités 
nationales^ il est heureux de remettre 
comme gage des bons sentiments des 
gymnastes français auprès des gym­
nastes suisses une médaille qu’il lais­
sera au Comité central de la Société 
fédérale et termine en buvant à la 
_ édération suisse de gymnastique.à la 
société organisatrice de la fête, à Lu­
cerne.
M. le docteur Winkler, avocat, re­
mercie M. Sansbœuf au nom du co­
mité central et du comité de fête. Il 
tient à saluer toutes les délégations 
étrangères qui ont bien voulu nous 
honorer de leur présence: l’Allemagne, 
.'Italie et la France ; pour cette der­
nière il fait le vœu que les idées démo­
cratiques s’implantent toujours davan­
tage dans leur beau pays et boit au 
développement et à la prospérité de la 
Fédération française.
M. Maul, président de la Fédération 
allemande et membre d’honneur de la 
Société suisse, dit que depuis long­
temps il a le plaisir et l’honneur d’être 
invité à nos fêtes et d’y assister ; il
constate chaque fois de nouveaux pro­
grès et il est heureux d’avouer que, 
sous le rapport de la perfection de la 
science gymnastique, la Suisse n’a 
rien à envier à personne; il remercie 
pour l'invitation qui lui a été faite et 
invite la Suisse à la g:ande fêto que 
l’Allemagne célébrera l’année prochai­
ne.' Il boit au progrès de la gymnasti­
que et à la prospérité de la Société 
suisse.
M. Bosshardt, membre du comité de 
fête, donne connaissance des télé 
de félicitations de Moudon, 
de Dresde, de Gênes, de Milwaukee et 
de Dieppe, ce dernier, signé de M. Zie- 
rer, est adressé,au nom des 1,800 gym­
nastes réunis à Dieppe dans ce mo­
ment, à leurs camarades suisses.
Les concours sont décidément ins­
tallés, cette après-midi, sur le champ 
de fête, qui revêt seulement à présent 
son véritable caractère. C. P.
Chronique locale
Conseil d’Etat. — Séance du 3 
juillet 1888.
Lé Conseil reçoit le serment d’un nou­
veau citoyen.
Il accepte la démission de M. Thomas 
Harvey, maître d’anglais au collège avec 
honneur et remerciement pour ses bons 
et loyaux services.
Il approuve définitivement la nomina- 
tian de Mlles Augusta Baud etMaud Rut- 
tland aux fonctions de maîtresse de l’éco • 
le enfantine de la Servette.
Il autorise la mise en recouvrement 
d’un rôle d’industriels de la ville de Ge­
nève astreints A la taxe municipale.
Il nomme définitivement M. Aimé Ba­
bel garde rural de Bardonnex.
Il accorde sept requêtes <sn autorisation 
d’industrie.
Il autorise M. le procureur général à 
s’absenter du 7 juillet au 4 août, pour 
service militaire.
Il autorise la délégation des fonctions 
faite pour six semaines par M. le maire 
de Vandœuvres à M. Ferdinand Gander, 
adjoint.
Il adopte le règlement de l’enseigne­
ment primaire ; il entrera en vigueur à 
l’ouverture de l ’année scolaire 1888-1889.
R é g le m e n ta t io n . — Hier au 
soir, dans une très nombreuse réu­
nion de dames de Genève, il a été 
décidé de mettre en cisculation une 
pétition réclamant de nos autorités la 
fermeture de certaines maisons mal 
famées de notre ville ; cette pétition se 
couvre déjà de signatures.
L’ « Association abolitionniste gene­
voise » vient en outre de lancer un 
appel » pour inviter le public à si­
gner cette pétition ; on lit dans cet 
appel : « Il n’en faut pas douter, le 
moment est venu de balayer ces écoles 
du vice, ces foyers d’immoralité, où 
l’excitation à la débauche revêt la 
forme la plus répugnante et la plus 
dangereuse.»
D’autre part, on vient de mettre en 
vente une nouvelle publication : « Qui 
est responsable ». L’auteur,après avoir 
rappelé les derniers événements, ter­
mine ainsi : c Jusqu’à quand suppor­
terons-nous la complicité de tels faite? 
Citoyens, c’est à vous de le dire. »
L’une des trois jeunes filles serties 
hier, a quitté Genève par le train de 
Suisse de cinq heures ; les deux autres 
sont parties à minuit, après avoir 
passé leur journée au home de la rue 
des Alpes.
On s’attend à de nouvelles déser­
tions : le département de justice et 
police est prêt à payer tous les frais 
de voyage, et le comité de l’« Associa­
tion abolitionniste » continuera son 
concours moral et matériel aux mal­
heureuses qui voudront changer de 
vie.
La commission de 41 membres nom­
mée par le département de justice et 
police s’est réunie pour la première 
fois, vendredi dernier, dans la salle du 
Grand Conseil, sous la présidence do 
M. le conseiller d’Etat Dunant. Cette 
commission a été composée comme 
suit :
MM. Alexis Lombard : Frank Lom­
bard; Forget; Ch. Aubert, avocat; 
Henri Darier, banquier ; H. Galopin, 
id. ; Th. Bordier; Th. Pallard; Marc 
Divorne, graveur ; Lamunière,député; 
Laifer, id. ; Rœsgen, id. ; Antoine 
Martin, Vessy ; Albert Annevelle, con­
seiller municipal ; Delrieu, député ; 
Klein, concilier d’Etat ; Dr Vincent; 
Adrien Lachenal ; Pierre Moriaud, 
V.-C. Martin ; Bouvier-Martinet, dé­
puté ; Dussoix, id. ; Buholzer, id. ; J. 
Rutty, id. ; Dr Julljard; Dr Ferrière ; 
Dr Jentzer ; Louis Bridel, professeur 
à l'UDiversité ; Louis Wuarin ; Burgy, 
procureur général ; E. Picot, juge à la 
Cour; Alf. Gautier, professeur à l’Uni- 
versité ; Marc Lafond, directeur des 
prisons : Louis Delafontaine, régent ; 
Dethiollaz, négociant ; Oltramare, H ; 
Minod ; Ch. Ochsenbein : Ador, con­
seiller d’Etat ; Patru, ancien conseiller 
d’Etat.
Dans la discussion qui a eu lieu, 
M. Ch. Ochsenbein a demandé la no­
mination d’une sous-commission, qui 
serait chargée de préparer le travail.
M. E. Patru, ancien conseiller d’Etat, 
a constaté que la liberté individuelle 
est violée, quoi qu’on dise ; la séques­
tration résulte tout au moins d’une 
contrainte morale, plutôt que du texte 
des règlements.
M. Navazza, substitut de M. le pro­
cureur général, a donné quelques ren­
seignements sur l’enquête ouverte par 
le parquet ; il a affirmé que sur près de 
soixante femmes interrogées, aucune 
ne s’est plainted’être séquestiée; le dé­
pouillement du questionnaire, qui 
compte une cinquantaine de deman­
des, n’est pas encore tout à fait ter­
miné.
M. le Dr Oltramare a émis l’opinion 
que la fermeture aurait des résultats 
désastreux pour l’hygiène publique.
M. le conseiller d'Etat Ador a dit 
qu’à l’époque où il se trouvait à la tête 
du département de justice et police, il 
avait pu croire un instant qu’on devait 
subir un mal nécessaire, mais son opi­
nion s’est modifiée dès lors.
M. A. Lachenal a prononcé un dis­
cours remarquable, dans lequel il s’est 
efforcé de faire ressortir les inconvé­
nients qu’aurait pour la santé et la 
moralité publiques la fermeture des 
étobliBsements surveillés par la po 
lice; il a admis toutefois la possibi­
lité d’une séquestration morale et s’ast 
déclaré partisan de certaines mesures 
da sauvegarde.
Après ce débat, la sous-commission 
dite do * travail » a été composée par 
la présidence de MM. Burgy, procu­
reur général ; Picot, juge à la cour de 
justice; Bridel, professeur da droit 
Lachenal, avocat; L. Chauffat, dé­
puté ; docteurs Jentzer et Oltramare 
Ochsenbein et Minod de la Société 
abolitionniste genevoise.
G ym nas tiq ue-  — Vu le succès ob 
tenu par la section de Genève à la fête 
de Lucerne i couronne de Ire classe). MM 
les membres honoraires et anciens gynv 
nastes sont priés de se trouver, ce soir 
mardi au local, rue du Rhône, 10. Ordre 
du jour : réception des gymnastes.
commission du budget par 21 voix 
contre 7.
M. Rouvier a déclaré que la commis­
sion n’avait aucun caractère politique; 
il lui appartient de faire de bonnes fi­
nances, des économies et de procéder 
rapidement afin que le budget soit voté 
avant la fin de l’année.
10 heures. — Deuxième édition.
Londres, 3 juillet.
Les journaux anglais prévoient une 
démarche prochaine de la Russie pour 
régler la question bulgare.
Le Times apprend de Constantinople 
que le monde officiel turc est satisfait 
du rapprochement de l’Allemagne et 
de la Russie, mais le correspondant 
du Times croit qu’un pareil rappro­
chement n’aura rien de bon pour h  
Turquie.Le même journalconstatel’im- 
pression désagréable produite en Bul­
garie par la tentative de rapproche­
ment.
D’après le Daily Chronicle, le bruit 
court à Vienne que l ’emprunt que la 
Russie n’était pas encore parvenue à 
contracter serait conclu par des ban­
quiers de Berlin. ;
Le directeur du Comptoir d’escompte 
de Berlin irait à ce sujet, dans la hui­
taine, à St-Pétersbourg.
On dit également que la Roumanie 
est à la veille de contracter un em­
prunt à Berlin.
Bucharest, 3 juillet.
La Roumanie refuse définitivement 
de participer à l’Exposition de 1889.
Le Caire, 3 juillet.
Les négociations pour la conversion 
de la Dette privilégiée vont être re­
prises.
Sir Edgar Vincent part aujourd’hui 
pour Londres.
Paris, 3 juillet.
M. de Lamarzelle, député du Morbi­
han (conservateur), voulait interpeller 
hier à la Chambre à propos de l’inci­
dent du substitut de Carcasonne, mais 
après une conférence avec ses collè­
gues de la droite il y a renoncé ; l’in­
cident continue néanmoins à être vive­
ment commenté.
Lucerne, 3 juillet. 
(De notre correspondant particulier)
La fête fédérale de gymnastique est 
terminée.
Dans chaque catégorie, les couron­
nes de lauriers sont les suivantes : 
Premières couronnes. — 1. Berne 
(ville). 2. Bienna. 3. Lausanne (sec­
tion bourgeoise). 4. Zurich (an­
cienne). 5. Chaux-de-Fonds (Abeil­
le). 6. Lausanne (Amis gymnastes). 
7. St-Gall. 8. Genève. 9. Chaux-de- 
Fonds (ancienne). 10. Saint-Imier. 11. 
Bâle (section bourgeoise). 12. Neu- 
münster. 13. Le Locle. 14. Aussersihl. 
15. Berne (section bourgeoise). 16. Lu­
cerne. 17. Winterthour.
Deuxièmes couronnes. — Thalweil. 
Soleure.
Troisièmes couronnes. — Yverdon. 
Enge. Schaflhouse. Rüti. Aarau (sec­
tion bourgeoise). Le Sentier.
Suivent encore 47 couronnes de 
chêne.
Voici les cinq premiers prix couron­
nés. Concours artistique : MM. Stocky 
Lucerne). Brodbeck (Lausanne). Reif- 
ner (Bâle). Geiser (Chaux-de Fonds). 
Mosîely (St-Imisr). Jeux nationaux. 
Schumachor (St-Imier). Petlasinsky 
Vevey). Wenger (Kriens). Jaggi (Lan- 
gendorf). Scharli (Lucerne).
M. Louis Chardon (section des Pà- 
quis) a obtenu la 9e couronne au con­
cours artistique.
/ heure — Troisième édition
Paris, 3 juillet. 
Une interpellation paraît imminente 
la Chambre sur l’incident de Carcas- 
sonne.
Londres, 3 juillet. 
Les télégrammes de Berlin aux jour­
naux anglais n’annoncent pas encore 
’une façon certaine le voyage de l’em­
pereur Guillaume à Saint-Péters­
bourg.
Toutefois le yacht Ilohenzollern est 




Paris, 2 juillet. 
Rouvier a été élu président de
i  heures. — Quatrième édition
Berlin, 3 juillet 
Les discours du trône prononcés à 
occasion do l’ouverture du Reichstag 
et du Landtag ont été affichés à Ber- 
in, par ordre du gouvernement.
Rome, 3 juillet. 
D’après le Pungolo, de Naples, un 
échange de visites entre l’empereur 
Autriche et le roi d’Italie serait im­
minent.
Le Corriere del mattino, de Naples, 
considère cet échange de visites com­
me la conséquence de l’entrevue de 
'empereur Guillaume II et du tsar.
Paris, 3 juillet.
M. Flourens interpellera aujourd’hui 
sur l’incident de Carcassonne qui 
motivé le vote du 29 juin au Sénat.
C O N V O C A T IO N S
MARDI
Consistoire, — Le [Consistoire est con 
voqué à cinq heures précises. Ordre d 
jour: 1. Rapports et communications 
2. Propositions individuelles : 3. Rapport 
des délégués aux distributions des — 
j l’enseignement religieux à Carou 
Plainpalais ; 4. Rapport de la con 
sion da révision du règlement des c 
nies; 5. Organisation'de l’onseignc 
religieux dans les établissements 
truction secondaire de la Ville pei 
l’année 1888-1889 ; 6. Election du vice- 
président du Consistoire.
Kiosque des Bastions. — A 3 h., co 
par l’orchestre municipal.
JEÜDI
Revue. — A 8 h. Ire représeutati 
la revue « De la Tour au Tir », au 
saal.
D IV B R S
Musique. — Vient de paraître : L 
suisse, polka pour piano, par M. 1 
Ranzani.
An 4789. — La 5e livraison
FOULARDS^
mètre, est expédié direc
Zéphirs et Cretonne garantis an lavage, en qua-1
_________lité supérieure, à  3 6  c ts  la demi-aune, on 6 0  c ts  le
tement aux particuliers en mètres > euls ou en pièces 
entières, franco de port-, à domicile, par (E ttinûrer &  Cie* Centralhof, à  
Z u r ic h . 7 4748
N.B. Envoi d'échantillons de nos collections riches par retour du courrier franco.
Genève, 3 juillet.
Le début de la bourse d’hier à Pa­
ris a été très chaud, puis dans la se­
conde partie de la séance, des ventes 
suivies d’acheteurs désireux de pas­
ser la main, sont venues peser sur la 
clôture. On a allégué, comme explica­
tion de cette défaillance, un renché­
rissement assez sensible de l’argent 
qui a porté lo report du 3 0^ 0, en par­
ticulier, de 1 à 16 centimes. On était 
habi'ué depuis si longtemps à pro­
longer pour rivn ses engagements que 
ces exigences inattendues de la part 
des capitaux a quelque peu surpris la 
spéculation. D’ailleurs, il est naturel 
qu’à l’entrée des mois de moite sai­
son, un grand nombre de personnes 
aient proféré réaliser leurs bénéfices 
et liquider leurs engagements. — Le 
fond du marché n’en paraît pas 
moine résistant et la tendanca en Al­
lemagne demeure excellente. —■ Il est 
certain que les cours actuels sont éle­
vés, mais la détente qui s’est fait 
sentir depuis quelque temps dans les 
rapports de l’Allemagne et de la Rus­
sie encourage, avec raison, les finan­
ciers berlinois, d’autant plus que la 
conclusion d’un emprunt russe par 
les soins de ces derniers pourrait 
bien, d’après certains avis, être la 
conséquence du rapprochement poli­
tique.
La situation du Panama reste tou­
jours obscure et la constitution du 
syndicat pour la garantie des lots non 
souscrits parait rencontrer encore des 
difficultés, d’ailleurB bien naturelles, 
puisqu'il s’agit de s’engager pour une 
valeur dont le public n’a pas voulu. 
D’aucuns prétendent qu’il importe de 
dissimuler la gravité de l’échec subi 
par la Compagnie jusqu’au 15 cou­
rant, à cause du versement qui doit 
avoir lieu à cette date sur les titres 
du nouvel emprunt.
Las fonds orientaux n’ont pu con­
server les grands prix du début de la 
Bourse, mais ils demeurent très fer­
mes et l’on sent de leur part des vel­
léités de hausse qui se manifesteront 
à la première occasion favorable.
Les valeurs de cuivre, en revanche, 
font triste figure ; les acheteurs sans 
argent lâchent pied, ne voyant pas 
venir la hausse annoncée depuis long­
temps, mais il est probable qu’ei-.s 
auront leur tour, une fois le terrain 
nettoyé d’une spéculation de mauvais 
aloi.
Notre Bourse s’est tenue dans lus 
prix de la veille sur les Chem' is 
suisses. Il y a eu un assez bon cou­
rant d’affaires, de même que sur ’6s 
valeurs internationales.
Ouest 161.




Lyonnais plus offert à 581.
Rubattino 380.
Les dépêches de Paris de la m li- 
néegeroient que le mouvement en 
avant ne tardera pus à être rep. is. 
Cop?miant le Panama p:.rait avoir as­
sez mauvaise tournurç.
La recette du Suez d’hier eat :e 
130 000 francs contre 120,000 l’.-n 
dernier.
Mme William Rey et ses enfants, les 
familles Darier-Rey, Bouvier et Jaquet 
font part à leurs amis et connaissances 
de la perte douloureuse qu’ils viennent de 
faire en la personne de Monsieur 
W I L L I A M  R E Y  
décédé à Charnex le 30 juin, à 11 heures 
du matin.
L’honneur se rendra au cimetière de 
Clarens, mardi 3 juillet à S h. précises.
Le présent avis tiendra lieu de lettre 
de faire part. 5831
MmeVve Nazarè et ses enfants, à Nyon, 
M. et Mme Etienne Nazare, marchand de
Eierres, et sa famille à Genève, M. et Mme abel-Nazare, charcutier, M. et Mme Mas- 
son-Nazare, charcutier, à Genève, ainsi 
que leurs parents, ont la douleur de vous 
faire part de la perte douloureuse qu’ils 
viennent de faire en la personne de M. - 
F. N A Z A R E  
boucher à Nyon, leur époux, père, frère, 
oncle et beau-père, décédé le 1er couraDt, 
à l ’âge de 47 ans, à la suite d’une longue 
et douloureuse maladie.
Le convoi partira de la maison mor­
tuaire, rue de Rive à Nyon, mardi, 3 c., à 
3 heures et demie précises. 5836
M. F. Chauvin, employé chez MM. Hess 
et Chabanel, a la douleur de faire part à 
ses amis et connaissances de la perte 
cruelle qu’il vient d’éprouver en la per­
sonne de sa bien chère femme
Elisabeth  C H A U V IN ,  
décédée le 1er juillet 1888, dans sa 44me 
année.
L’enterrement aura lieu aujourd’hui
3 juillet, à 5 heures, et l’honneur se ren­
dra au départ, devant la maison mor- 
tuaire, rue de la Navigation, 4. 5877
de
librairie Ch. Delagrave, Paris. Gc 
Stapelmohr.
A frique ' explorée' e t civilisée. — 
maire du n° 7 de la neuvième a 
juillet 1888 (Georg, Corraterie, lib 
éditeur). Bulletin mensuel et nou
phie.
BOURSE DE GE NÈ VE s
du 3 juillet 1888 I
Fonds d ’E ta t Cours Clôtura
et du jour dv. M{1
Obligations précéd. jour. c
3 %  Genevois av. pr. 98 3/4 98 1 2 P
Obi. Ville dé Fribourg. — — — 2
31/2 %  Féd. nouv. 1887 — — — — u
5 o/o Italien................ 97 25 97 ~  I
Obligations égyptienn. j 418 75 417 50 J
3 %  Portugais 1880... — — 317 50 ,
Obi. hyp. Et.Serbe 5 %  ' — 415 _ Q
Suisse-Occid. 1878 4% j 511 25 511 25 à
Central-Suisse........... — — — _ D
Id. Nord-Est Suisse — — 0
Nord-Est S. 1886-1887. j 520 —520 _ c
Lomb. ot Sud-Aut. 3 % 293 50 294 _ ii
Id. nouv. 3 % 2? 6 - 297
_ p
Méridionaux 3 % -- 317 50 319 —
Id. dits Bons 6 o/o. 538 - 538 —
Crédit Fonc. Egyp. 5 0/o 440 - 440 _ U
C. Fonc. Fran. Can.4 % 490 50 490 50 o
Rubattino 5 °/o........... — — — à
Obi. ottomane prio.5% — — 415 P
Actions N
Ch. Suisse-Occid. anc. 161 25 160 62
Id. priv. — — 542 50
Central Suisse........... — — — — C
Nord-Est Suisse anc.! 440 — 441 25 h
Id. Id. priv. — — —
Saint-Gothard.......... . —— — —  i
Union-Suisse ancienn. 457 50 458 12 J
Id. privilégiées — — r
Lombards et Sud.-Aut. ——202 50
Jura-Berne................. ——492 50
Banque du Commerce. —— — r
Id. de Genève....... — —
Id. Association fin. — — — —  -
Id. C3se Prêts et Dép. - o — — -
Id. Nouv. Ch. Suisse — — — -
Id. Fédérale.. ......... — —
Id. de Paris............ 765 — 763 75
Comptoir d’Escompte.. — —
Crédit Lyonnais......... 585 — 581 25 -
Société Suisse Ch. de 1. — — — —
Gaz de Genève........... — — — -
Id. Marseille........ — — 955 —
Id. d’Industr. Gen. — — — —  ç
Canal de Suez (Act.).. — — — —  J
Id. (Fondateurs). — — — - !
Florio et Rubattino... — — 380 —
Mines Rio-Tinto......... 482 50 472 50
— — — —
Id. de Corinthe. . . . — — — —
1 BOURSE DE BER LIN
juin 30 2 juill.
Crédit (Action)............ 158 62 158 25
214 75 214 50
133 134 75
192 5C 118 ex-c.
Nord-Est Suisse......... 87 8" 88 50
Ouest-Suisse ancienne 30 3" 30 50
 ^ Union Suisse.. .......... 91 5( 90 75
192 5() 193 90
id fin courant.. 192 1!5 193
n F A B R I Q U E  G E N E V O IS E
a de M E U B L E S
’ AMEUBLEMENTS COMPLETS
i- Sièges, C laces, Tapis,
3> Tentures, Portières, C arpettes
J" D escentes de lit.
;° P r ix  d© Fabrique
2 34, Rue du Mont-Blanc, 24 988
Mme veuve Décombaz, M. Lucien Dé- 
combaz-Décosterd font part à leurs amis 
connaissances de la perte doulou­
reuse qu’ils viennent de faire en la 
personne de M.
D aniel D E C O M B A Z  
cafetier
leur regretté époux et père, décédé dans 
sa 7üme année.
L’honneur se rendra au départ, devant 
la maison mortuaire, rue des Pâquis, 20,
M. Gréloz, ses enfants et sa famille font 
part à leurs amis et connaissances de la 
perte cruelle qu’ils viennent d’éprouver 
en la personne de Mme
Véronique G R É L O Z  
leur chère épouse, mère et parente, décé­
dée aux Hauts-Crêts, Vandœuvres, mardi 
3 juillet. 5893
La Tribune de demain indiquera 
l’beure de^l’ensevelissement.
■ m n B H n m œ a
M. et Mme Brav et sa famille. M. ot 
Mme Lansiegne, de Paris, font part à 
leurs amis et connaissances de la p<v te 
douloureuse qu’ils viennent de faire er. la 
personne de Mademoiselle
M A R I E  B R A Y  
leur fille, sœur et belle-sœur, décédée e 
2 juillet, dans sa 23me année.
L’honneur se rendra au départ, le me. - 
crety 4 juillet, à 5 heures devant la maison 
mortuaire, rue de la Servette, 11. E8‘.)6
Méthode pour Maigrir*
Les personnes trop grasses qui désir/'/jt 
maigrir, prennent chaque jour une cuil­
lerée à café de la bienfaisante P o n d re  
du D r  H ow ela iid . Cette merveilleuse 
préparation, seule reconnue efficace par 
les sommités médicales de tous pays, to­
nifie et purifie le sang en faisant dispa­
raître la graisse qui s’y trouvo mêlée <;t 
ne tarde pas à restituer au corps sa grâce 
et sa souplesse primitives. Son emploi 
dont le succès est prouvé par de nom­
breuses expériences, ne peut jamais, et 
dans aucun cas, apporter le moindre tr; u-
On trouvo la véritable P o u d re  «la  
>r H ow elnnd, avec notice détaillée 
ans les bonnes pharmacies du monde 
atier, au prix de 5 francs le flacon, m;;is 
faut se méfier des contrefaçons ot exiger 
jr la capsule de chaque flacon le nom du 
ropagateur: A . Chardon ,pharmacie:;, 
l, rue de Chabrol. Paris. — Dépôt phar- 
lacie tioeg-g-. 18Corr^terie, Genève.24.H7
LetfUUEMJ O JM C IÜ ij
iim
irsonne qui en fait la demande, una 
ochure de renseignements géographique s 
commerciaux, et répond à toutes les 
formations demandées verbalement ou 
ir correspondance affranchie. 32A !
P E R O U
[!< t
Divonne. Le rapporter contre récom- 
înse, chez M. Delmotte, 4, rue du 
ont-Blanc. ;>878
JAROiN TBEIBFR
'1VCERT tous les soirs à 8 heur* -', 
inée le dimanche à 3 heures. 62'.) I 
itrée libre . — P a s  de quêter
KIOSQUE des BASTION J
îjeuner tous les jours à midi à S  frann 
Serv ice  à la  carte  
Concert tous les soirs à 8 h. 4/4: au.< i 
ardi à 3 h. après-midi et dimanche à 11U 
B IE R E  d’E H R H A R D T
KURSAAL DE GENÈVE
Tous les soirs à 8 heures précises 
S P E C T A C L E  V A R I É
Entrée I  fr. —■ Réservées H fr.
BOURSE DE PARIS
8 ®/o Français...............
3 o/o id. amortis*..
4 1/2 o/o Français..........
Banque de Franc»........
Id d;Sscomj)tn--






Suez. . . . . . . . . . . . . . . . .p . . .
Parts fondateurs Suas... 
Id. civiles Sues. . . . .
Obligation Hgyptienuo.. 
4 o/o Espagnol........
















3 juillet i juillet
83 22 83 30
—  — 86 10
------------- 106 60
3530 —





-  — 1325 -
286 - 295 —
---------- -- SI 70 -
____ _ 1360 -
416 25 417 -
73 68 73 80
85 12 ___  _
99 15 99 05
14 97 15 05
------------- 458 —
533 - 528 —
— •
120 —
. 483 - 481 —
. 202 - 201 —
------------- 815 —
e --- 290 —
—  — 265 —
. 467 469 -
. 800 810 —
—  —
i . --- 99 31
